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17.—Production, exportations et importations estimatives et consommation apparente 
de la laine au Canada, 1930-41 

NOTA.—Toutes les estimations sont calculées en termes de "laine en suint", 
râbles de la production des années 1920-29 paraissent à la p. 227 de l'Annuaire de ] 
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1 Les chiffres de 1930 à 1943 ont été revisés depuis la publication de l'Annuaire de 1943-44. 

Sous-sect ion 5.—Volailles et œufs 

La production d'oeufs sur les fermes en 1944 atteint le chiffre sans précédent 
de 360,948,000 douzaines, ce qui représente une avance de beaucoup plus de 45,000,-
000 de douzaines entre 1943 et 1944. Bien que les prix reçus pour les œufs n'aient 
pas été tout à fait aussi élevés que l'année précédente, l'énorme augmentation de la 
valeur de la production contribue une somme additionnelle de $6,000,000 au revenu 
national du Canada. 

Les facteurs de cette réussite impressionnante en matière de production de guerre 
sont dignes de mention. Depuis plusieurs années les gouvernements fédéral et pro­
vinciaux poursuivaient, chez les fermiers, un travail considérable en vue d'améliorer 
la basse-cour et dont les résultats commencent à se faire sentir. En outre, pour 
répondre aux exigences de l'économie de temps de guerre, un plus grand nombre de 
personnes se sont engagées dans la production de volailles et d'oeufs et, pour les mê­
mes raisons, les fermiers ont accordé à l'aviculture une place plus importante dans 
leurs programmes agricoles. Les chiffres du revenu de la ferme en 1944 donnent 
une certaine indication de cette tendance; ils révèlent que les œufs et la viande de 
volaille représentent 7 • 4 p.c. du revenu agricole total du Dominion. 

L'augmentation de la production d'oeufs se fait sentir dans toutes les provinces, 
les pourcentages les plus élevés étant enregistrés dans le Québec, suivi, dans l'ordre 
mentionné, du Nouveau-Brunswick, de la Nouvelle-Ecosse, de la Saskatchewan 
et de la Colombie Britannique. Plusieurs provinces accusent aussi une augmenta­
tion, par pondeuse, de la production d'oeufs, bien que la moyenne nationale reste à 
116, comme l'année précédente. Les chiffres du tableau 19 ne comprennent pas la 
production urbaine qui passe de 15,000,000 de douzaines en 1942 à 17,500,000 en 
1943 et 20,000,000 en 1944 (voir tableau 20). Les exportations de 1944 s'établis­
sent à 57,074,274 douzaines, dont environ 56,000,000 de douzaines (18,952,000 lb) 
ont été exportées au Royaume-Uni sous forme d'oeufs en poudre. En raison de 
facilités de transport limitées, la demande pour les œufs en poudre a fortement 


